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RÉSUMÉ. - La Perdrix grise (Perdix perdix) est une espèce d'intérêt cynégétique 
indiscutable pour de nombreux pays d'Europe où elle vit en plaine. Dans les 
Pyrénées et certaines zones de la Péninsule Ibérique, on trouve la sous-espèce de 
montagne P. p. hispaniensis L. écologiquement et génétiquement différenciée. Son 
isolement géographique, et le risque d'introgression génétique due aux nombreux 
renforcements de populations par des Oiseaux allochtones, font que la sous-espèce 
de montagne présente un sérieux problème de conservation. Ce taxon figure à 
l'Annexe I de la « Directive Oiseaux » du règlement CE 79/409, du fait de son 
intérêt scientifique (maintien de la biodiversité) et de l'état de ses populations 
(menacées). Notre étude s'est intéressée au problème des renforcements de popu-
lations, à leur efficacité, leur utilité, et aux risques (liés à une introgression 
génétique) qu'ils peuvent comporter vis-à-vis de la sous-espèce hispaniensis. Deux 
lâchers en vue de repeuplement ont été suivis en équipant respectivement 8 puis 
43 Perdrix de colliers-émetteurs. Les taux de survie et les causes de mortalité sont 
analysés et comparés dans les deux conditions de lâchers. Malgré des différences 
significatives, les taux de survie restent très faibles (au maximum 22 puis 28 
jours), la principale cause de mortalité étant l'incapacité à se nourrir. 

ABSTRACT. - The grey partridge (Perdix perdix) is a species with an indubitable 
interest in many European countries where it lives in plains. In the Pyrénées and 
parts of the Iberian peninsula, we found the mountain subspecies P. p. hispaniensis 
ecologically and genetically differentiated from the other subspecies. Its géographie 
isolation as well as a possibility of genetic introgression, from the numerous 
restocking campaigns made with alien birds, have driven the mountain subspecies 
to a serious conservation problem. This taxon has been included in the Annex I 
of the Bird Directive (Reg. CE79/409) for its scientific interest (conservation of 
biodiversity) as well as for the status of its populations (endangered). Our study 
has been focused on the restocking problem and its usefulness, as well as on the 
risks (linked to genetic introgression) that they can présent for the hispaniensis 
subspecies. Two releases have been monitored, with 8 and 43 partridges equipped 
with radio transmitters respectively. The survival rates and mortality causes are 
analysed and compared in the two releasing conditions. In spite of some signifi-
cative différences, the survival rate is still very low in both cases (22 then 28 
days), the main mortality cause is the feeding incapacity of the released birds. 

INTRODUCTION 

La Perdrix grise (Perdix perdix) est une espèce 
d'intérêt cynégétique indiscutable pour de nom-
breux pays du Nord et du Centre de l'Europe. 

Dans ces zones, elle était distribuée, jusqu'au dé-
but du siècle, de façon régulière et parfois même 
importante dans toutes les zones à caractère agri-
cole. Depuis le début du XXe siècle, l'espèce a 
subi une baisse importante et généralisée de ses 
populations (Havet & Biadi 1990). 



40 SEMENE GUITART S, CASSAING J 

Dans les Pyrénées et la Péninsule Ibérique, on 
trouve P. p. hispaniensis, exclusif des chaînes de 
montagnes cantabrique et pyrénéenne et de cer-
taines parties du système ibérique septentrional. 
Cette sous-espèce est définie, non seulement au 
niveau taxonomique, mais aussi au niveau géné-
tique, par des différences évidentes avec les autres 
sous-espèces européennes (Blanc et al. 1986). 
Cette caractérisation d'une sous-espèce est moti-
vée par l'isolement géographique, ainsi que par 
les connotations écologiques que représentent le 
fait qu'il s'agit d'une Perdrix de montagne et non 
pas de plaine comme ses parentes européennes 
(Lopez Soanes 1891, Reichnow 1892, Castroviejo 
1967, Lescourret et al. 1987). 

La Perdrix grise des Pyrénées est considérée, 
parmi les 1.029 taxons décrits en 1995 par une 
étude du WCMC, comme menacée à plus ou 
moins court terme. Son isolement géographique, 
et le risque d'introgression génétique, due aux 
nombreux renforcements de populations par des 
Oiseaux allochtones, font que la sous-espèce de 
montagne présente un sérieux problème de con-
servation. 

La situation actuelle de la Perdrix grise a con-
duit la Communauté Européenne à inclure les 
taxons hispaniensis et italica à l'Annexe I de la 
« Directive Oiseaux » du règlement CE 79/409, 
du fait de son intérêt scientifique (maintien de la 
biodiversité) et de l'état de ses populations (très 
menacées dans certains secteurs). 

L'intérêt cynégétique de l'espèce fait que les 
populations de Perdrix grise subissent des renfor-
cements de populations importants sur une grande 
partie de son aire de répartition. Si ces méthodes 
peuvent donner quelques résultats en plaine, il 
semble que les repeuplements en milieu monta-
gnard subissent d'importantes pertes. 

Notre étude s'est intéressée au problème des 
renforcements de populations, à leur efficacité, 
leur utilité, et aux risques (liés à une introgression 
génétique) qu'ils peuvent comporter vis-à-vis de 
la sous-espèce hispaniensis. L'étude est centrée 
sur la Principauté d'Andorre, où les populations 
autochtones semblent être relictuelles, et où les 
repeuplements se font de manière régulière et 
importante. Nous nous sommes intéressés au de-
venir des Oiseaux lâchés, ainsi qu'à leur compor-
tement adaptatif après le lâcher. 

MATÉRIEL ET MÉTHODE 

Nous avons équipé 43 Oiseaux de radio-émetteurs 
type collier, de 6 à 9 g, et d'une durée de vie de 1 an 
(Holohil Systems Ltd.- Ontario, Canada). Le poids des 
émetteurs a été calculé sur la base d'un maximum de 
3 % du poids de l'Oiseau (Church 1993), avec un poids 
moyen de 385g (G : 400 g ; E : 370 g ; Birkan 1988). 

Les fréquences propres de chaque émetteur nous per-
mettent de suivre les Oiseaux individuellement. Pour 
chaque Oiseau, à partir du jour du lâcher, et de façon 
journalière, nous avons relevé la position spatiale et la 
présence éventuelle d'autres Oiseaux à proximité de 
l'individu. Les localisations ont été réalisées avec le 
maximum de précision permis par le récepteur utilisé 
(100 m2 lors du premier lâcher, 5 m2 lors du second). 

L'étude a été menée sur 2 lâchers différents, en juin 
et août 1997. Au mois de juin, le premier lâcher con-
cernait 8 individus, tous mâles, provenant du centre de 
faune sauvage d'Esterri d'Aneu. Ce lâcher était destiné 
à tester un prototype d'émetteurs fabriqué en Catalogne, 
et à le comparer à ceux utilisés normalement pour 
l'étude (Holohil Systems Ltd.). Ce test nous a permis 
de réaliser un lâcher supplémentaire et d'augmenter 
ainsi le nombre d'Oiseaux suivis. Pour ce lâcher, 4 
individus ont été équipés d'émetteurs prototypes, les 4 
autres d'émetteurs normaux. Les Oiseaux ont été libérés 
sur 3 zones différentes, après avoir été équipés 4 jours 
au minimum avant le lâcher, afin de les habituer au 
port de l'émetteur. 

Le 31/07/97, l'Association de Chasse et Pêche d'An-
dorre, en collaboration avec le Département de l'Envi-
ronnment du Gouvernement d'Andorre, a réalisé, 
comme chaque année, un repeuplement cynégétique du 
territoire andorran. Ce repeuplement comprenait un to-
tal de 1 450 Perdrix grises, dont 43 furent équipées 
d'émetteurs et réparties sur 6 zones de lâcher. L'origine 
des Oiseaux n'a pu être déterminée que d'après les 
informations données par l'éleveur : il s'agirait vrai-
semblablement d'adultes, en provenance du Danemark. 
Chaque caisse de transport comprenait 16 Oiseaux, dont 
1 ou 2 mâles. Les Oiseaux ont été équipés quelques 
heures avant le lâcher. 

Le récepteur utilisé en juin (Yaesu 2m) ne nous 
permet d'effectuer des localisations qu'à 100 m2 près. 
L'utilisation d'un autre récepteur au mois d'août (Cus-
tom Electronics of Urbana, USA), ainsi que d'une an-
tenne directionnelle de type YAGI 5 bras a permis des 
localisations plus exactes (5 m2), la récupération im-
médiate des émetteurs en cas de mort de l'animal, ainsi 
que la détermination des causes de mortalité. 

Les causes de mortalité ont été déduites de l'état de 
l'émetteur et/ou du cadavre lorsque celui-ci a pu être 
retrouvé. Les restes de plumes, l'aspect de la plumée, 
les morsures sur la hampe des plumes, ou sur l'émet-
teur, et l'aspect général de l'émetteur permettent de 
déduire si l'Oiseau a été tué par un Renard, un petit 
Carnivore, un Rapace, ou si il est mort pour une autre 
raison que la prédation. Dans ce cas, le laps de temps 
entre le jour du lâcher et la date de la mort permet de 
savoir si l'Oiseau s'est ou non alimenté. Une catégorie 
« causes inconnues » regroupe les cas douteux, pour 
lesquels il ne nous a pas été possible de déterminer 
avec certitude les causes de la mort. 

RÉSULTATS 

L'analyse de survie a été réalisée avec la mé-
thode de Kaplan-Meier (Kaplan-Meier 1958 ; Pol-
lock et al. 1989). Il apparaît que, lors du lâcher 
de juin, la mortalité, bien que rapide, est assez 
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Fig. 1. - Comparaison des survies de Perdrix grise lors des lâchers de juin et d'août. 
Survival comparison of grey partridges released in June and August. 

régulière dans le temps (Fig. 1). Pour ce premier 
lâcher, les causes de mortalité n'ont pas pu être 
étudiées pour des raisons techniques de précision 
dûes au récepteur utilisé qui ne permettait pas une 
localisation suffisamment rapide des corps. Mal-
gré cela, dans le cas des derniers individus, morts 
au bout de 28 j, les causes de mortalité peuvent 
être attribuées à une période de mauvais temps et 
de basses températures (la perte des signaux 
d'émission n'a pas permis de retrouver les émet-
teurs et de confirmer ainsi cette hypothèse). 

Dans le cas du lâcher du mois d'août, la courbe 
de mortalité présente une forte pente dans les 
premiers jours suivant le lâcher. Le dernier indi-
vidu est mort au bout de 22 j. Les causes de 
mortalité ont pu être étudiées, lors de ce lâcher, 
grâce à l'utilisation d'un nouveau récepteur de 
radio-tracking, et la localisation précise des Oi-
seaux. Les résultats sont les suivants : 

Mort par inanition : 80 % des cas, 
Mort par prédation de grands carnivores (re-

nard) : 3 % des cas, 
Mort par prédation de petits carnivores : 5 % 

des cas, 
Mort par prédation de rapaces : 2 % des cas, 
Causes inconnues : 10 % des cas. 
Bien que le résultat soit semblable dans les 2 

cas (disparition de la totalité des individus au bout 
d'une vingtaine de jours), la fonction de survie 
présente des différences significatives (Test Z, Z 
= 4.106905; Poe =0.00040). 

DISCUSSION 

Ces premiers résultats permettent de se faire 
une idée de l'efficacité des lâchers en zone de 

montagne. Les renforcements semblent avoir une 
efficacité presque nulle et donc, une utilité discu-
table (Dowell 1992). En effet, tous les Oiseaux 
suivis, au mois de juin comme au mois d'août, 
ont disparu au bout d'une période très courte, de 
1 à 22 j dans le premier lâcher, de 1 à 28 dans 
le second (Fig. 1), ce qui est très inférieur aux 
données générales pour les Oiseaux (50 à 70 % 
des Oiseaux lâchés survivant plus de deux mois) 
revues par Havet & Biadi (1990). 

Les différences de survie entre les 2 lâchers 
peuvent être expliquées par différents facteurs : 

Âge et sexe des Oiseaux 

Les Oiseaux libérés au mois de juin étaient tous 
adultes et mâles reproducteur d' 1 an, alors que 
ceux libérés au mois d'août étaient majoritaire-
ment femelles et juvéniles, et en tout cas, de 
moins de 4 mois. 

Sous-espèce - Souche génétique 

Les Oiseaux libérés au mois de juin étaient de 
souche hybride, avec un pourcentage élevé de 
gènes pyrénéens 70 %) alors que ceux libérés 
en août étaient de souche de plaine à 100 %. 

Date du lâcher 

Il s'agit des facteurs climatiques qui ont pu 
influencer la survie des Oiseaux entre le lâcher 
de juin et celui d'août. 

Méthode de lâcher 

Les Oiseaux de juin ont été libérés de manière 
à réduire au maximum le stress dû a la manipu-
lation et au lâcher. Ils ont été équipés et marqués 
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au minimum 4 j avant d'être libérés. Le lâcher a 
été effectué sous des conditions climatologiques 
idéales, et avec une méthode traditionnelle (à 
pied). Les Oiseaux libérés en août l'ont été sans 
tenir compte du stress de l'animal. L'équipement 
a été réalisé le jour même du lâcher, après que 
les Oiseaux ont passé 2 j et demi dans un camion 
pour voyager depuis le Danemark. Enfin, le lâcher 
a été fait avec des techniques multipliant encore 
plus le stress des Oiseaux (hélicoptère, moto,...). 

Tous ces facteurs peuvent être à l'origine de la 
différence de survie qui existe entre les deux 
lâchers. Cependant, une analyse détaillée est né-
cessaire afin de déterminer et quantifier avec pré-
cision l'influence réelle de chacun d'eux. 
L'analyse des méthodes de lâchers, en particulier, 
a fait l'objet de diverses études (ONC 1988, Havet 
& Biadi 1990). 

Les causes de mortalité sont une donnée inté-
ressante. En effet, nos résultats semblent totale-
ment opposés à ceux des études réalisées 
jusqu'alors en plaine. Par exemple, Reitz & Mayot 
(1998) pensent que, pour leurs populations de 
plaine, la prédation est responsable de 70 à 80 % 
des cas de mortalité. Elle ne représente, dans notre 
étude, que 10 % des cas (20 % en attribuant les 
causes indéterminées à la prédation). Les Renards 
et les Rapaces, considérés normalement comme 
grands responsables de la disparition des espèces 
cynégétiques, ne sont, en réalité, responsables res-
pectivement que de 3 % et 2 % des cas (contre 
20 % pour Reitz & Mayot). La mauvaise adapta-
tion des Oiseaux de lâcher est, au contraire, dans 
notre étude, responsable de 80 % des cas de mor-
talité, et semble donc être le problème majeur des 
campagnes de repeuplement en montagne. 

Dans un essai de modélisation, Potts & Ae-
bischer (1991) attribuent la dynamique des popu-
lations de Perdrix grise à un équilibre entre trois 
facteurs : disponibilité en Insectes lors de l'éle-
vage des jeunes, prédation et possibilités de nidi-
fication (présence de sites favorables,...). La 
prédation, selon eux, joue un rôle considérable 
quand il s'agit de prédation au nid, bien que ce 
facteur soit corrélé aux potentiels de nidification 
de la zone. En effet, les auteurs soulignent que le 
fait de réguler les prédateurs ne fait pas augmenter 
la densité de reproducteurs de la zone, du fait que 
les Oiseaux sont obligés d'émigrer afin de trouver 
des conditions de nidifications favorables, bien 
que la densité, elle, soit augmentée (Potts & Ae-
bischer 1991). Selon leur modèle, sans contrôle 
de prédation, on obtient un pourcentage de pertes 
en adultes de 55 %, et une durée de vie estimée 
de 1,25 ans alors que ces chiffres sont respecti-
vement de 73 % et 0,77 an avec un contrôle de 
prédation. Il semble donc que la dynamique des 
populations de Perdrix grise soit plus liée à une 
mortalité densité-dépendante des Oiseaux qui dé-
termine un niveau d'équilibre des stocks repro-

ducteurs et des couvées, plutôt qu'à une pression 
de prédation, qui semble varier fortement en fonc-
tion des zones d'études, et qui, en tous cas, semble 
peu intervenir pour nos populations de montagne. 
Enfin, l'origine génétique des Oiseaux (sous-es-
pèce de plaine ou de montagne) pourrait avoir un 
effet considérable sur la réussite des repeuple-
ments, bien que cet aspect nécessite une étude 
approfondie avec pour objectif la caractérisation 
de la sous-espèce pyrénéenne et l'évaluation de 
l'introgression génétique de la population andor-
rane. La réalisation de cette étude est importante 
afin de déterminer si les problèmes de gestion que 
présente l'espèce résultent d'un problème généti-
que ou technique. 

Le fait d'être élevé en captivité, très souvent 
en l'absence des parents naturels, induit des mo-
difications tant phénotypiques que comportemen-
tales chez les animaux d'élevage. Le manque de 
familiarisation avec le milieu de lâcher, le peu de 
connaissance du comportement territorial de l'ani-
mal, ou une combinaison de ces raisons, en y 
ajoutant les déficiences comportementales résul-
tant de l'élevage en captivité per se, peuvent se 
révéler fatals (Curio 1996). L'alimentation des 
Oiseaux, en particulier des Galliformes, durant les 
phases de captivité et de développement, est con-
nue pour ses effets sur la physiologie reproduc-
trice et le comportement des adultes. De plus, 
l'apprentissage de l'alimentation et de la nutrition 
par les parents joue un rôle crucial pour le futur 
comportement des jeunes, que ce soit en captivité 
ou pour la vie sauvage. Une déficience alimentaire 
durant la croissance du jeune peut entraîner une 
mauvaise adaptation de l'adulte, même s'il semble 
parfaitement sain à son éleveur (Myers 1988), de 
même qu'une modification de la physiologie mus-
culaire. Du point de vue de l'adaptation des Oi-
seaux d'élevage à la vie sauvage, la déficience 
comportementale la plus connue est le fait d'être 
« aveugle aux prédateurs » (predator blindness) 
(Curio 1993) : l'animal élevé en captivité ne dé-
veloppe pas tous les mécanismes cognitifs et sen-
soriels, ni les comportements innés de fuite et 
d'évitement des prédateurs. Ces individus présen-
tent seulement une minorité de ces comportements 
qui résultent d'expériences individuelles (compor-
tements acquis). Des différences développementa-
les ou dans la physiologie musculaire peuvent 
aussi exister, et affecter les performances de vol 
(p. ex. «takeoff angle», «light speed», «climbing 
rate» : Putaala et al. 1997) et ainsi jouer un rôle 
important dans le succès ou l'échec des lâchers. 

Les techniques de repeuplements, réintroduc-
tions et renforcements de populations ont fait l'ob-
jet de multiples critiques et analyses (Havet & 
Biadi 1990, Pépin 1993, Sarrazin & Barbault 
1996), et la prise en compte de toutes ces obser-
vations semble indispensable à l'amélioration de 
ces techniques. Mais, en cas de repeuplements 
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efficaces, se poserait alors le problème de la con-
servation de la sous-espèce pyrénéenne dans son 
intégrité génétique. La situation de la Perdrix 
grise en Andorre est très préoccupante. Si les 
repeuplements effectués jusqu'à aujourd'hui per-
mettent, plus ou moins, la pratique de la chasse, 
cette solution ne résoud en aucune façon le pro-
blème des populations autochtones, et des mesures 
de conservation doivent être appliquées immédia-
tement. 
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